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Mme BLANC-DAGUET

ex-pnfesseur Inst'tut de danse FALK, à Lausanne,
donnera prochainement un oours de danse à l'Hotel de la Paix
à Sion.

Cours de débutants et supérieur. — Cours do Parents. —
Danses modernes et dernières nouveautés

S'inserire au Bureau de l'Hotel.

Salsepareille Model
_!$ de goùt délidieux purif ie te sang.
feur se distinguer dorénorant ptns fadlement de
Bà ImMattons, ce déporatil de vieSIe renommée
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Thè Dansant
des «15 heu res

Hotel de fa PaiK & Poste

Mariage
Jeune homme très sérieux,

àgé de 26 ans, cherche à faire
connaissance avec jeune demoi-
seìle sérieuse, présentant bien.

Adresser offres avec photo
sous chiffres F7807S1 aux An-
nonces Suisses S. A. Sion. Pas
sérieux s'abstenir.

Discrétion absolue.

4m Affine ot HnmopHoo H'omnlnic _______
-%_____-_______ _̂_____ ^w

Foune fille
cherche place comme fille cle
magasin.

S 'adresser au bureau du journal.

Jeune fille
est demandée pour Io Café do
l'Hotel A rnold , Sierre: Inalile de
se présenter sans bonnes réfé-
rences.

On demande
une botine fille robuste et tra-
Vtiilleu se comme fille de cui-
sine. Entrée immediato à l'Hotel
'<hi Cerf , à Sion.

On cherche

Jeune fille
ferie , aimant les enfants, pour
aider au ménage. S'adr. aux An-
nonces Suisses, S. A. Sten.

li Soci de Développement
de Sion met en soumission la
fourniture et la pose do qi a tre
bancs publics.

Le cahier des charges est à
consulter au domicile du Pré-
sident, villa Maritza .

Chambre meublée
A LOUER

S'adr. au bureau du journal

A. vendre
** violon trois quarte, en par«ut état. Prix fr. 35.

H edresser OM bureau du journal.

1 d ma nn frères

__=
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FILS & Cie

Neuchàtel SION

On cherche
à loiuier I1/2 seiteur de pré à
Champsec

S 'adresser au bureau du jou rnal.

£k louer
pour la fin février, appartemen
2 chambres, cuisine, cave ga
letas, chauffage centrai.

S 'adresser au bureau du journal.

Chambres à louer
chauffage centrai. Place du Mi
di. S'adresser aux Annonces
Suisses S. A., Sion.

____Hl*'' , _______________ N̂_____________
H_________W ___¦____________

Motor Oils
Demandez à oeux
qui les emploient

A vendre
belle vache, race d'Hérens, fraì-
che vèlée. A la mème adressé,
une voiture à l'état do neuf.

S 'adresser au bureau du journal.

SA vendre
deux beaux volumes; un decou-
page ainsi quo charrette do pou-
pée à l'état de neuf. S'adr. Mmo
Stalder rue Dent-Blanche Sion

Cheddiie - Telsite
les meilleurs

Détonateurs — Mèches
DEPOTS

St-Maiur.oe Jos. Amacker, fers.
Monthey: Octave Donne i, fers.
Ardon : Henri Molk, négociant.
Sten: Pierre Stalder de Courten
Lens: Société do consommation
Ayent: Sté do consommatio:i .
Agents généraux :
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OUVERTURE des Grands magasins
de la Fabrique de Meubles

Près du Tempie 
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T\ ftj Pas de 
succursale
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ÉLÈGnmcB
Exposition permanente de 50 chambres diverses

Grand choix en miiieux de salon, tapis,
rideaux, meubles en rotin, couvertures, etc.

Plumes - Duvets - Linoléums
max-eoi, *.A QUALITÉ EGALE

PRIX SANS CONCURRENCE
Travaux sur commande - Réparations

BEL ASSORTIMENT DE CADEAUX UTILES Sion - Hotel de la Paix
POUR LES FETES DE NOEL ET NOUVEL-AN D manche 8 Détfembre à 20 h 30
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r Intermèdos d'orchestre 

Compagnie d'assurances ler ordre
^ cherche

inspecteur
qualifie pour l'acquisition ot l'enoaissement. Fixe et provisoire

Offres sous chiffre 7809 Si. aux Annonces-Suisses S. A,,
Sion.
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A remettre
dan s cenine de production , en Valais, un©

FaDrmue de caisses d'embailages
peu de reprise. Pour renseignements s'adresser Case postate
9279, Sion.

Olii!
SÉIÉ

veut dire
Qualité
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A vendre
3 Phonographes portatifs , neufs
à 60 fr. la pièce. Facilité de
paiement. Edouard Théodoloz,
maison Mouthon, St-Georges

Belles et grandes
chàtaignes

saines, 50 kg. fr. 14—; 15 kg.
fr. 4.20. NOIX, le kg. 0.90. Con-
tre remboursement.

G. Pedrioli, Bellinzone.
¦ _____¦___¦ ¦ ¦ ______________ __. -__ _________ M ¦ ___ ______________¦

Cours de coupé
simple et pratique

pour non-professionnelles exclu-
sivement. Vve Jos. Helmprtner
Atelier de couture, Sion.



Les candidats au Conseil federai La population de conthey

Wolff

(suite)
La oommune tìe Gonthey possedè trois pa-

roisses: celte de Plan-Gonthey, dont l'église
est dédiée k Ste Matìeloine et k St-Théobald ,
et qui comprend te village de Plan-Gonthey et
la moitié du village tìe la Plaoe. Getto parois-
se relève do l'abbaye de St-Maurice et est
administrée acfuellement par te Rd. chanoine

La paroisse de St-Séverin, dont lo ouré est
te Rd. abbé Thalmann, dessert tes villages
de Sensine, du Bourg de la moiti é du villa-
ge de la Place et lo liameau qui porte son
nom.

Gotte paroisse relovait autrefois tìe l'ab-
baye tìe St-Maurioe , qui jusqu 'au commen-
cement du siècle dernier possédait enoore des
droits fóodaux. :

La paroisse de St-Séverin doit dater du
VIme siècle, puisqu'elle a été érigée sous le
vocali!© de St-Séverin, abbé tìe St-Mauiioe
mort en 507 et qui fut le premier abbé moi-
ne de la célèbre abbaye d'Agaune (chanoine
de Rivaz).

Jusqu'en 1927, la petite et pittoresque églir
se de St-Séverin recevait dans ses murs tes
nombreux fidèles tìes villages supérieurs d'A-
ven, Premploz, Daillon et Erdo, qui par tous
tes temps n'hésitaten t pas à faire plus d'une
heure de marche pour assister aux sainte of-
fices.

Une nouvelle église était à souhaitor. La
divine Providence voulut quo M. le Rd. Cure
Lathion soit à oe moment cure de St-Sévorin
car une telle entreprise demandait du oou-
rage, de la volonté et do l'intelligence. M.
l' abbé Lathion fut l'homme de la situation.
Il se mit à l'oeuvre et avoc une energie que
rien ne put abattre, édifia à Erdo uno bello
église dont le pian avait été dressé par M.
l'architecte Praz.

A cette occasion, les Gontheysans manifos-
tèrent leurs sentiments religieux et leur atta-
chement a la foi de leurs ancètres : ils se-
condèrent de tous leurs efforts l'entreprise de
leur vénérable pasteur, no ménageant ni leur
temps ni leur argent.

La nouvelle église d'Erdo a été placée sous
le patronage de la Sainte Famille et sur lo
polche de l'église, une plaquette en marbré
a été apposèe pour rappeler le souvenir du
célèbre pére Roh , originaire d'Aven, dont
nous retracerons la vie dans un artici© spe-
cial.

Popiulation
De tout temps la population do Gonthey

fut une population laboriouse, honnète et hos-
pitalière. Pour n'ètre joas taxé d'exagératiori
nous laissons la parole à l'historien réputé
P. Bridel, de Lausanne, qui, dans te livre Mi-
ti buie « Mélanges helvétiques », écrivait , en
1787 tes lignes suivantes :

« Gè quo j'ai à dire do sos habitants (Gon-
they) convieni à peu de chose tiès aux au-
villages situés entre la Liserno et la villo de
Sion. Le paysan y est en general fort à son
aise, parce qu 'il a prés, champs, vignes e't
pàturages, et quo son terrete assez ferti le en
lui mème, n'oxigo pas une culture bien per-
tionnée: un vin passatile, s'il était mieux soi-
gné, un pain de seigle d'une bonne saveur,
une grande abontìance de fruits , de beurre et
de fromage, voilà ce qu'on trouvo chez la plu-
part: aucun objet du luxe moderne n'y a en-
oore pénétré, pas mème le café, qui perce
par-tout. Il leur manque des plantations do
pommes de terre, et je no leur partìonne pas
!eur négligenoe à los intro duire chez eux,. et
leur mépris pour te plus utile des présente,
quo nous ait fai t l'Amérique. 'Les chevaux
y seni presone inoonnus : la dif fienile dos
routes fari qu'on ne s'y sert qae de mulets;
te paysan le plus pauvre en a un, ot le plus
riche souvent six ou huit. Ce soni oes mu-
lete qui portent les gorbes dans les granges,
tes vendanges sous le pressoir, tes er^grais
sur les champs; ils vont chercher los froma -
ges dans tes montagnes, lo bois de chauffage
dans tes forèts ; on les alleile, on les monte
et te paysan où q'u'il arilo, est toujours sur
son mulet. Rien n'égale l'hospital ité de ces
villageois; dès qu'ils voient passer un étran -
ger, ils l'appellent tìu nom do „sage" (c 'est
teur titre à'honneur, lo mot do „Monsieur"
leur est presque inconnu:) ils lo fon t entrer
dans teur cave, qui est la pièce la plus pro-
pre de la maison; on s'assied sur tìe grands
madriers; un tonneau renversé sur son .fond
sert de table : te paysan y met des Verres,
et s'il èst riche, dos gobelets d'argent; il vous
offre du pain, du vieux fromage , ctes ceufs...
et plus longtems vous resterez avec. lui , lut-
ee la moitié do la nuit à manger, à boire, à
causer, plus il sera content do votre visite ;
il ne s'agit pas de vouloir lo pater; ce serait
l'offenser, et il vous répondrez : « Me prenez-
vous pour un cabaretier? »; il quitte ra mème
son lit pour vous l'offrir.. .

Les radicaux ne voyatent pas d'un trop
mauvais ceil la participation socialiste au Con-
seil federai.

Ils ont plus peur du noir quo du rouge et
magnanimement, ils étaient prèts à sacrifier
te fauteuil de M. Haab au candidai socia-
liste.

Mais survint la mort de M. Scheurer et la
situation en fut profondément modifiée.

Les agrariens qui convoitaient le siège ont
propose de l'attribuer à l'un des leurs, M.
Minger qui pouvait compier sur l'appui de la
droite.

Les radicaux vivaient sur des épines. Ils
risquatent de voir triompher le candida i so-
cialiste et te candidai agrarten. Ils perdraient
ainsi deux mandats d'un seul coup au Con-
seil federai où ils ne seraient plus représen-
tés cjue par trois membres.

On comprend leur crainte et la hàte avec
laquelle ils ont tàche de rétablir leur equi-
libro.

Le comité centrai du parti radicai proposa
d'evincer le candidai socialiste e't d'appuyor
la candidature agrarienne, tout en revendi-
quant un siège.

Une réunion eut lieu, qui fut longue et
mouvemontée.

Les radicaux n'étaient pas d'accord entr '
eux. Les uns voulaient favoriser à tout prix
M. Klee ti, candidai socialiste, alors que tes
autres se prononcaient en faveur de M. Min-
ger, l' agrarien .

Finalément , ces derniers l'emportèrent.
Gè fut un grand soulageraent.
Mais tes vainous ne se tenaiont pas pour

battus et bientòt ils allaient trouver l'occa-
sion d'imposer teur volonté.

ÌA!

Les radicaux, après avoir décide de soute-
nir M. Minger devaient choisir leur candi-
dai. : \ l ' ' [

Deux noms étaient mis en opposition : MM.
Wettstein et Meyer.

Le premier est un radicai de gauche et le
second un radicai modéré. C'est donc à M.
Meyer quo va tout naturellement l'affection
de la droite et si los radicaux s'étaient ral-
liés sur sa personne, ils n'auraient plus à re-
douter les résultats du scrutin.

Hélas I 11 n'en fut rien .
Le groupe radicai a désigné M. Wettstein

oomme . candidai au Conseil federai.
On ne s'attendait pas à oette erreur de tac-

tique et ceux qui l'ont commise en pourraient
supportar de Lourdes conséquences.

D'ailleurs, la décision a été prise à l'im-
previste et tes journaux ont bien raison de
parler de coup de théàtre:

Un premier vote n'ont aucun résultat. M.
Wettstein et M. Meyer obtinrent chacun 35
voix. Et l'on compia trois bulletins blancs,

Mais, plusieurs députés ayant eu l'impru-
tìenoe de s'en aller avant la fin du scrutin,
le second vote consacra la victoire de M.
Wettstein qui par 35 voix oontre 33 triom-
pha cte son rivai .

C'est la confusion generate.
;;.- >- - - ¦ ¦ " ¦ -. . .. .._ . ,.

***
Il y a donc trois candidats officiels aa

Conseil federai.
M. Kloeti, un socialiste assez modéré, M.

Wettstein, un radicai qui l'est moins, et M.
Minger un agrarten bon teint.

Comment les partis , bourgeois vont-ils s en-
tendre ou se combattre ? On te saura bien tòt.

Quoiqu'il en soit, lo succès imprévu de
M. Wettetein n'est pas près d'arranger les
choses. A. M -

Une mauvaise chicane

Est=ce admissible ?

Rien ne ,yBà ¦ m mwam Mgg operili!
rompiate la ŜP * P̂ *̂ Bm IES)à la Wl

%
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„ Il nous a fallu moins de deux jours pour
démasquer tes auteurs de la correspondance
anonyme adressée à la « Patrie valaisanne ».
!-j Et pourtant, tes rédacteurs du journa l -reli-
gieux n'ont pas viole te secret professionnel ,
nos adversaires ne se • soni pas vantés de
leur exploit et tout s'est effectué 'te plus dis-
crètetnent du monde.

Vous verrez qu 'ils finiront par so métter
l'un de l'autre ou par jurer qu'ils n'ont ja-
mais rien écrit et que nous nous trompons
de piste.

A ce moment, nous allons rire.. .
Non seulement, ils ont ou pour de signor

teur prose et do nous attaquer franchement,
mais maintenant que nous les avons pris au
piège, ils sont prèts à nier jusqu'au bout d' a-
voir laborieusement prépare leur article.

On peut mesurer leur oourage et s'extasioi
sur leur franchise.

11 nous serait facile aujourd'hui, de nous
abaisser à leurs procédés do polémique au
lieu tìe discuter tìes faits généraux. Mais, co
n'est pas à un Vaudois do discréditer à l' «é-
tranger » la presse valaisanne, en répondant
par T'injure aux gros mots, et par des racon-
tars de concterge à tìes propos malvoillants.

Les journalistes du Valais ont d'ailleurs pris
à ce sujet ctes engagements formels et si' l'un
d'entre eux est en train d'y manquer, ce
n'est pas une raison pour te suivre.

Nous poserons donc des questions d'ordre
general :

Un employé d'Etat no tìoit-il pas oonsacrer
tout son temps à ses fonctions au lieu de
se mèler do journalismo ? A-t-i l le droit d' a-
buser cle sa situation pour recueillir tìans les
bureaux de la Pianta tìes renseignements par-
ticuliers et lancor clans lo public tìes informa-
tions parfois inexactes?

Peut-il, sous le oouvert do l' anonymat, se
livrer à de la polémique?

Est-ce admissible ou non ?
On serait très curieux tìe le savoir.
Après l'on pourra discuter. A M .

«
"Depuis oette epoque, los conditions d'exis-

tence ont été modifiées, mais la population
de Conthey est restée la mème, laboriouse
et hospitalière, un tìes plus beaux fleurons
tìe la famille valaisanne.

Le recensement de 1829 qui se trouvé aux
archives cantonales nous permei cte suivre lo
mouvement des familles de Gonthey. Il y a
exactement cent ans, tes familles se répar-
tissatent oomme suit:

Recensement du viilage du Bourg en 1829
Dans te village du Bourg, la famille la p lus

nombreuse était la famille Vergères, qui
comptait en 1829, 48 personnes do oe nom.
La famille Vergères est une ctes plus ancien-
nes familles de Conthey ot s'appelait autre-
fois de Majoris , puis de Vergèris, do Ver-
gères et Vergères. Dans la liste tìes capitai-
nes chàtelains et bannorests de La chatellenie
et banière de Conthey, établie par le chanoine
de Rivaz, on trouvé, en 1531, le banneret Jac-

ques de Majoris alias de' Wrgeris.̂ ÌDès cotte /v s -\ ¦——» m *date, la famille Verg ères occuperà presque I fj RTÌ LOTI (IH ¥ RiRlRsans cesse tes hautes charges de, la cliatellenie VM»**WV*1 »*U V l*AM»AO
jusqu'en 1790. Le premier magislrat qui s'ap-
pello Vergères est le chatelain Paul Vergères
en 1713. (A suivre)

Un groupe de spectateurs, dans un article
anonyme, adressé dernièrement au „Nouvel-
liste" a mis a -m a l  te « Cercle littéraire «
tìe Sierre au suje t d'une représentation et
d'un bai recente qui se seraient terminés par
tìes faits regrettabtes.

Nous ignorons ce dont il s'agit,, mais nq-is
pensons que los spectateurs en question au-
raient étó bién inspirés de signor leur pro-
se et de justifier leurs griefs au lieu de
lanoer tìes insmua,ti.ons plus ou moins voilóes
dans la Presse.

Quand on veut .deveirir le champion de la
morate, il faut 'avierir au riioins un tout petit
peu de oourage. ,', *'. .

Les censeurs de Sierre ont fari preuve en
cette occasion, de ririblèsse et de làchelé. Ce-
la " cadre . assez mal avèc les opinions qu 'ils
défentìent. . '"' .
. En terminali!, ; ile voudraient savoir où te
irióntant cte la. recette a disparu.

L'argen t,. "parait-il ne fui pas affécté k uno
oeuvre eie bienfaisance. Et après?

De quel tìroit va-t-on réclamer aux sociétés
d'amateurs d'abandoraier te produit d'une soi-
rée à clos buts ciiaritab.es.?.

11 en est cjui régulièrement le font. C'est
un joli gèsto ol Tori doit , tes en remercier.
Mais il ne fa udrai t pas 's'.imagìner tout cte
mème à présent quo oe soit Une obligation de
leur pari.

Si ctes acteurs, après avoir perdu beaucoup
de temps jet passablement ".d'argent à pré-
parer un spectacle, en ont quelque profit pé-
cunier : tauri;" mieux' pouf "eux 1

Et s'ils font un petit gueuletóri,'"c'est Jour af-
faire ! On n 'a pas à leur réclamer dos comp-
tes. • .;. . " ' , ' ; T*. ' 1''; '[ '

Ce sont toujouis'fes .'mèmesf gens' qui soni
mis à contribution .. ..Ori s'habitue à trouver
cela tout naturel, .et "il no . vient", à l'esprit de
personne qulils. pourraient un' jour ho pas clis-
|ribuer la recette a : la ronde et Ìa garder poiir
èux-mèmes". '

.. Lc,uce.re.l«e . littéraire. . (le Sieri'© eut .le premier
te toupet de rompre avèc la "tradition. Il' l'a
fait .peut-ètre .un .peu ..rutìement, mais il. n 'é-
tait -pus màutfàte-^'ihrémìt les choses au
point. ;,"., ,'-;. .::o, } ,.<y . ,- . - ¦¦ y \  "¦". A.M.

DECISIONI? DU CONSEIL D'ETAT
Votat ioin piopni lai^e diu 22 decombile 1929. —

Le Conseil d'Etat , .porte uh arrèlé oonvocjuan t
Ies assemblées primaires ; pour te 22 décem-
bre 1929, à l'effet de sé : prononcer sur l' ac-
cejidation ou 'lé rójot: ' , = •:

1. du décret du 23. mài 1929, coheernant la
fixation du prix d'u .sei; *' :.v. : ..

2. de la tei dri'14 novembre 192.9, oòncor-
nan t tes affiche s-Véclamos; * ..

3. de la tei tìu 14 novembre .1929, conoer-
nan t ramélioratiori des- :riioyeris tìrirrigation.

Médecin s scolaires. — Il pòrte uno ordon-
nance oónoernant les attributions ©t les o-
bligations tìes médecins •scolaires..' ¦

Homologat lpinsi —- II, honiolgue: >:, i
1. la convention passée entro les commu-

nes! de' 1 Sàas-AÌmagél l, ^if,as-Grrun^|.iet Saas-
Fée en vue do fixer la àólimitation .àerrifioria-
le entre Saas-Grund et Saas-Almagell , d'une
part,. et entre Saas-F^iiet-j iS.a^^Qiiid, d'au-
tre part , au fièli dit « Unter cten'.Bòtìmen »;

2. te ncwv©auw.rfègtement'--iorestter cte Ja
bourgeoisie- d'EischOll; •¦¦. ;¦ -̂

3. te règlement ,special airèté par lo Con-
seil d'administration tìe^-la Bànquo can tonal e,
en séance dii* 26 Qfctob.re cternier, ' aux fins
do déterminer le ,̂j tari f dos indemnités à al-
louer aux orgariés supélieuf s "de la Banque
can tona 'jQ (Conseil d'administration , corarriis-
sion de banque, conseuis); y. >;•

4. les modificati ons aux disposilions d©s
alinéas 1, 2-_ et 3 cte l' article 11. du règle-
ment intérieUr do la Bancjue cantqriàle, arré-
tés par lo Conseil d' adminisfration en séance
du 26 octobj e. ¦dernier.

iCommune de Salvan , scolarité.. — Il au-
torisé la oommune cte Salvai! à pOrtoi k huit
mois (préc^tìeriimen't^ à:.̂  "mois) la soolarité
pour;a030-3j|l|j SSOtij^

Démission. — 11 accordo k M/Goquoz Si-
'méon, "polir ìaison de sante, lar clémission
qu 'il sollicite cómme; présitìent et conseillor
communal d'Evionnaz. -..

Niominatiens/'-^^Il 'procèd© aux nOminations
ci-après: Est nommé chef de la section mi-
litai re de Vernayaz (Finhaut , Vernava?., Sal-
van, Dorénaz et Oolìongos) te lieutenant Ls
Udry, à Vernayaz;

Sont nommés médecins scolaires : M. le Dr̂
Schnyder Ficlolis, ;i Brigu e, pour rairondis-
sement do Blatten, Ferden , Ki ppol et Wi!_er^,
M. te Dr Jules' d'e Sépibus, à Sierre, pour
l'arrondissement tìe St-Léonartì, Granges, Cha-
lais et Gròne; ©n Tomplaoement -du ti hilaire
dèmissibnriairé, \'̂ ';"

Avocats. — Ensuite d'examens satisfai-
sants, il osi délivré lo diplòme d'avooat à: MM.
Lorétan Ch., do ''Robert, k Sion ; Mare t Jos.
à Bagnes. ••• . :< .

Loterie. — La sociélé cte chant « Alprosli »
à Monthey;" est • autorisée, sous los réserves
qui seront. déterrnh'léos par le Dépajptemont do
rintérieur , à éméltre une loteii© ¦ do 10,000
billets à 0.50 le billet. Le prodliit ; do cette
lolerio sera affect© an j'iaiomenrdes jrais d'or-
ganisation de la 7o fète ctes sociéfcés|de cliant
do langue allemande en Suisse''̂ eiHi|incte, cjui
aura lieu àr Monthey, tes 5 et 6 ; juillet 1930.

Hohtann. Sei. — Mme M. lmbfitò:-Foiny, à
Hohtenn, est nornmée débil-ùite isp sol en
dite localité , en Templacomenl de Milo Ma-
Uiilde Forny, dònti elle reprenid-Jé- commerce.

ENCORE L'AFFAIRE MÉTRAILLER
On sait que l'ex-donanter Métrailler , du

corps clos garcles-frontière genevois, avari été
condamné par le Tribunal militaire de la Ire
division pour avoir simulò un allentai.

Métrailler vient d'adresser un recours au
Tribunal federai. Ce recours est base sur le
nouveau règlement tìes garcles-frontières et à
l'appu i de son aigumentation , qui formo un
document tìe 25 pages , Métiaille i remettra
uno expertise du Dr Locarci, do Lyon , le
criminoìogue export ot chef de la. ' polioe
scientifi que bien connu.

LA FIÈVRE APHTEUSE A SAXON

L'AVION SAUVETEUR DANS LES ALPES

Décidément, cotte terrib.e ep idemie qu'est
ila fièvre aphteuse, éprouve singulièrement lo
Valais on cotte année 1929.

Un foyer ne s'éteiiit ici que pour éclater
là. On vieni de constater tìes cas à Saxon
avoc tous les ennuis crae cola comporte.

ri»!

Suivant te correspondant du « Times » en
Suisse, le Club Al pin de notre pays a pris
des arrangements avoc tes autorités militai -
res suisses en vue d'expérienees à faire l'été
prochain , consistati! à employer los aviateurs
et les avions militaires pour le sauvelage dos
victimes d'accidente clans los Al pes.

Dès Io mois do janvier , p lusieurs pilotes
mi '.iathes seront soumis k certaines épreuves
et k un entraìnomont. Ils sereni exorcés à clé-
couyiir tìesjrimpeurs égarés ou blessés dans
los roebas^ et sur los névés, à déposer à leur
portée tìes aliments et à definir exactemonl
i'omplacement où se trouvent. les sinistrés
pour epe lo travail dos coionnes de secours
soit faciuté . Le service serait prèt k fonc-
tionner l'été prochain déjà.

UNE MORT TRAGIQUE

Un vieillard do 63 ans, cte Vispertermi-
nen, in Unter-Stalden, à 40 minutes de Viè-
ge, trouva uno mori trag ique tìans ctes cir-
constances assez singulières. Not toyant tes
W.-C. qui dans nos v'Llages sont assez primi-
tris, il tomba tìans la fosse où il fut frappé
par une asphyxie lento et cruelle. Quand on
vint à son seoours il était déjà trop tard. Mal-
gré toutes tes ressources cte-la respiration ar-
tificielle , lo vieillard rendit te cternier sou-
pir. - - '

€hronic)w
« l&OCQXt .

UNE DÉSESPÉRÉE
(Inf. part.) Mercredi après-midi , sur lo Pont

clu Rhòne, deux passants, MM. Paul Studer
facteur , et Dussex, employé aux C. F. F.,
apercunen t une forame d'une trentaine
d'années cju i sanglotait épeiduement. Tout à
coup, elle essaya do se jeter dans le fleuve,
mais ©Ile fut re tenue à temps par tes deux
fonctionnaires. En prole au plus vif désespoir ,
elle Jes pria de la laisser, ajoutant qu'elle se
luerait demain si quelqu'un l'on empèchait
aujourd'hui. C'est. en vain qu 'on essaya do
la raisonner.

Pendan t qu'un ctes deux hommes l'erupè-
cliait tìe mettre à exécution son projet, l'au-
tre avertit la police qui prit soin d'elle. A-
près un ou doux jours de réflexio n elle au-
ra probablement reoouvré son sang-froid .

La pauvre femme est une habitant© do
Roumaz (Savièse). C'osi à la suite de b'rata-
lités exercées par son mari qu'elle aurait
voulu se détruire.

UN BEAU SUCCÈS
/Le résultat financie r du marche et de la
vento de charité èn faveu r de l'Asilo tìes vieil-
lards , à Sion, dépasse notre attente. Nous
eompfionsTavoir 10.000 fr. et voici cjue nous
avons recueilli fr. 11.575.80 benèfico net.C'est
clone un magnifique succès qui fail honneur
à la générosité sédunoise. Nos bienfaiteurs
de la 'campagne , otri également témoigné d'u-
ne charité admirab' e, puisque lo marche à lui
soul a réalisé 2.000 fr.

Merci à tous ot, do tout cceur. Nous co:i-
tinuerons notre oeuvre k l'asilo avo c un re-
nouveau do courage ot de confianee.

Le comité do l' asilo.

LA SAINT-NICOLAS CHEZ LES PÉflTS
Permettez à une maman de remercier, pai

la vote du journal , St-Nicolas et le Pèré'Fou-
ettard cjui ont passe j eudi matin, dans les
éooles enfantines de Sion.

n_r» Il y a det"longues années quo los deux mè-
mes personnes se dévouent. Je me souvions
d' avoir espéré, tremblé, vécu clos heures inou-
bliablos dans la maison de Sépibus où se te-
nait , cette classe . St-Nicolas avait la mème
voix bionveillante , 1© memo regarcb indul gont
et, te Pére Fouoltard, malgrésson aspect terri-
ble était fori chagriné cle fari© pleurer les pe-
tits enfants.

Quoique jo saelie parfaitement à quelles
personnes, les mamans sont. redovables do
l' amélioration momentanee cte leurs turbulonts
rejetons, je tairai leurs noms. Qu 'elles res-
ten t toutes deux dos personnages cte legende
auréolées tìe notre affection et de notre sou-
venir , aj nsi d'ailleurs que les Révérendes
Sceurs, cjui ont eu la peine de préparer les pe-
tits paquets cle notre cher et vieux St-Nicolas.

Une marnati reconnaissante.

SOIRÉE LYRIQUE ET DRAMAT1QUE. _ I(Comm.) De nombreuses personnes ayaniinsiste pour quo « Le Violonoux » soit ^joué un dimanche soir, l'Orchestre a decidide donner une nouvelle représentation de cet"te operette lo 8 décembre. Et' il y a ph,.
gràce à la très aimable complaisance du Ce,'eie dramatique, de la Communauté pMte$.tante, la soirée se terminerà par « Le BureijNo 12 ». Cotte farce , qui n'a pas la prétention cte conoourir en littérature , est >Z« vaudoiserie » spirituelle él de très bon goflip leine de bons mots réussis et de situat:oa3désopilantes. Jouée par ^excellente actemselle a eu dornièremenf mi succès compiei ^Casino : c'était le .fou-rire d' un 'bout à ]'ail.tre. « Le Bureau No. 12 » méritait vraimeniune reprise dans uno salle permettant à m,public plus nombreux de l'entendre.

Un programme instrumental servirà d'entr 'acto à oes deux pièces.
FAVORISONS LE COMMERCE LOCAI

TÉLÉGRAMME ;f.

(Comm.) Quelle lioureuso répercussion ,fljpourrait y avoir sur le développement $commerce de détail valaisan , si le consomméteur faisait ses acliats uni quement dans Smagasins du pays ?
Trop nombreux sont malheureusemen t cemqui, alléchés par tìes réclames fallacie'j<$sont enclins à couvrir unifr'jjj artie do teurs 1soins dans les Grands Magasins de Paris Gènéve, Lausanne, Zuricli ,Jltìtó. ^ pour lo 'pljjdam tìu commerce valaisàiiV Enoore, s'ils vIrouvtiien t un avantage réel, mais te plus soivont, ils paieront tout aussi cher, pour desmarchandises de qualité inférieu re. Cela id' autant moins sa raison d'ètre de nos pustes négociants valaisans, établis depuis long,lemps dans le pays, connaissent parfait emenl•os grats  et les besoins dAAuj entèle; Ir"un choix varie de marchani__H^Bils vondénl¦•i des pri x modér és , par crWa\W'il d'ivmm-tele qui a toujours été à la base de lenaaffaires , ils sont ' places , mieux que 'fmsonno, pour donner toute satisfaction , f i m iaux clients los plus difficiles. ¦ "
Aussi , à l'occasion ctes fètes ' do Noel eìN'uivel-An l'on procède à dos achats impot-tante, serait-il oiseux d'adresser un appt!Diossani au public en general , pour l'enea»a se servir uniquement dans tes magasins dipays. Les consommateurs y trouveront leuavantage ; en contribuan t pour une largo panau développement du commerce, ils travail -loront à leurs propres affaires.
De Uós jours plus que jamais, pàrtouCIengagé los ménagères à faire teurs achatsdans te pays, cte marchandises tìu pays, :alisde restreindre l'exportation de capitaux lip.ctes à l'é tranger. Tout g^gmaommateur a dontl impéneux devoir tìe£ iàj^serj par ses _.chats, le commerce lJJ$§tJ "' ' r

\ . - « ¦ • ¦

••*#»_% # .-, : '.k- -V»
¦¦ K * ' ¦«¦ ' ¦ v- '¦ '¦•¦ :'}•]

Paradis, 5 décembre 1.929.'
Parents, Enfants, Sion

Arriverai samedi 7 décembre 16 hmmrue du Nord. Commencerai visite parties npérieures cte la Ville, .fllmà^che 8 décemb ivisite des autres quartiers.'" — R,eoommr^dation aux Eclaireurs d'ètre prète. ,
. i 

 ̂
' St-Nioolas.

'̂ ?JD?N? LES S O C I É T É S  A>4
C. A. S., Groupe de Sion '—. Comrs de olì

aiu manege
Dans le but d'oncourager et de favorii:la _ prati que du ski, l'un des sports des psains et les plus enivrants , lo groupe aSion du C. A. S. organisé un cours de gyj

nasti que sur skis au manège de Sion. ' f;
cours, destine soit à initier tes débutants i
manceuvrer les planches, soit à assouplir fa
skieurs memo consommés, en vue de la sai
son lrivernale qui s'annonce, sera donne tafles soirs de la semaine prochaine (du <U'i15 décembre) par les soins d'un membre k
groupe de Sion, zélé skieur et moniteur con-
sommé. ' :' . ,j

11 est acoessible à tous, membres ou na
du C. A. S. et , naturellement, ost gratuit.

Les dame s et Ies demoiselles qui voudra
profiter cle renseignement qui y sera -donni
seront égaiement tes biènvenues.

C'est dans ce but qu'il a été prévu de»
cours absoluments distinets , un do 8 h. ij
à 9 li. i/2 pour les dame»»et un do 9 h. "' ià 10 h. 1/0 pour les meSS^uTs. ~

Les personnes qui ont i intention d'y pie»
dre part n 'ont qu'à s'in§c*if3 le lundi w) \
9 décembre à 8 h. 1/0 au manège. Equipi
ment: skis et bàtons. " -1 I

Le Comité du groupfe

?? S E R V I C E  R E L I G I E UX  44
Dimanche, le 8 décembre \

Féte de l ' Immaculée Concèption
A la cathédrale. — 5 h. 1/2. 6 h., 6 h . j

et 7 h. 1/2 messes basses. 7 li. messe bas*
oommunion generale des Enfants de Mari?
8 h. 1/9 messe chantée , sermon alternanti. H
h. grand'messe solennelle, ' sermon fralngais-
11. h. 1/2 messe basso; 'sermon francais.

Le soir. — 2 li. réunion,de la grande con-
grégation de la Ste-Viorge pour los fidèles
de langue allemande, -senmon allemand, cp*
te, consécration, Te Deum . et bénédiction . 1
h. vèpres solennellos. ¦¦ .

••• COMMUNAUTÉ PROTESTANTE ••'
Sonntag, den 8. Dozember 1929 9 h. f

Prodigi: Pfarrer Richard.

wm PHARMACIE DE SERVICE «*
Dimanche 8 décembre: Dénériaz.



« Spectacles et Concerts £ ; pour dames. Le violon manquait de force
l'attaque élait insuffisante ; ces défauts se ra-
chetaient d'ariteurs par un© excellente tech-
ni que du jeu de poignet et un lió parfait deLa soirée de l'Orchestre

¦ Nous avons demandò à un journaliste do
nos amis cle bien vouloir nous donner un
(jompte-rendu de la soirée de l'Orchestre. Il
s'est tire d'affaire avoc autant d'esprit que
fc taci et nous l'on remercions. Voici sa
lettre:

« Vous me tìemaridtez do co concert à Sion
an peti t compte-rèndu, qui no fut exempt ni
d'un peu de critique", hi d' analyse. Vous se-
rez très clécu en rie recevant quo la traduc-
tion succinole de quelques impressions.

» J' ai quitte, mercredi, une villo où ia fou-
le toussotuit dans la brume, et suis arrivé à
Sion sous un soleil rutilant. J' ai revu la vieil-
le ville dans lo tard automne . Je ne suis
ni assez erudii, ni assez inspiré, pour éprou-
ver fortement et exprimer la poesie solen-
nelle des pierres, mais j' en suis chaque fois
imu à ma manière. Une maniere tres sim-
ile: un besoin souniois do résoudre les vieux
nìurs en discours pompiers, en grands mots
étinoelants et vulgaires, comme tìes feux cte
tengale. Mais, j' oublie votre demande.

». Je vous ai donc rencontre et vous m'a-
1UWJ -. Ì . . .$z devoile sur un programme rose, un as-
pect nouveau d©,Sion: te recital tìes meroredis
soir , le public choisi des amateurs, lo raffi-
nement et.la serenilo des très vieilles petites
villes. Je m'attendate à une soirée, passée
dans mi salon d'hotel à feuilletei dos illus-
trés. J'ai été très favorablement dispose et
j 'ai savouré pour m'en réj ouir, un « bermi ta-
ge » magnifique. C'est ainsi quo je penetrai
ijans la salte tìe concert, avoc une belle àme
jehdimunchée et un inépuisablo désir d'ap-

_m___ \
l. 'L'il )>mg B Hbieu choisi est colui qu'un
orchestre Wmfm sans vous décovoir. Le
clioix n 'est pas prétentieux: il exige cepon-
fouit do sérieuses qualité s d'amateur et une
ffitedion exoroée. Le travail des exécutants
est absolument ooirect ot de bon goùt. Le
nuance manque parfois et quand la phrase
musicale court sur un rythme vif, l' ensem-
ble; se désagrège un peu ; mais saurait-on
'chercher tìans un orchestre d' amateurs cot te
cArro'sserie impoccable ctes giands concerts ?
' » Doux demoiselles ont rendu avec beau-
coup cte bonne volonté la sonate en la do Ce-
sar Frank , qui n 'est pas un compositeu r

l'archet. La partition de piano, la ' plus im-
do portante d'ailleurs, fut fort bien mene© à
un chef. La romance tìe Beethoven mit le vio-
li loti mieux en vateur.

ue J'hésrie, mon ami, à vous parler d' une io-
sa perette à laquelle vous partici pioz. Je ne vous

cacherai pas que j' ai eu la p énible impres-
on sion d'un© mystification. Cotte polite operette
ni que je tenais pour uno dos plus caraetéristi-
e- ques parrai les niaises rengaines du siècle
e- passe, vous l'avez rendu e avoc une na'iveté

et une faci.it© charmantes. Vos partenaires
u- avaien t d'ariteurs un certain air do profession-
à ne.s qui me déroute enoore. Un bon vieux

il- et une exquise paysanne, oomme sur los
is vrais tliéàtres d'operette. Comment improvi-
u- se-t-on les mille petites fi celles tìu métier ,
n- la voix magnifi quement posée et . exercée et
is agréable de Raineri©, le ton et la tournuro
n- mé.odramati que tradilionnelle du violo neux?
ix Vous-mème enfin , cjue j'ai eu l'impression d'a-
ts voir déjà renoontré sur uno scène do provin-
le ce, tenant un rò.e semblable de paysan sour-

nois7i>tiiais et superstitieux.
un journaliste qui sait chanter et qui arrivé

vraiment à paraitre naif, c'est dròlo et para-
doxal . Le Sion quo je viens de oonnaìtie est
donc si riche en contrastes; la toute vieille
vide un pen fané©, son public oourtois et cul-
tivé, le recital clu mercredi soir; tìes amateurs
crai s'exécutent comme tìes professionnels et
pour tes chroniqner, un professionnel de la
criti que que son accent acerbe a rendu no-
torie quelque part , et qui admire béatiment.

X .

- Jeune hommo tìe 17-18 ans
est demande corame

Annnpntj Ecolc de Puericulture
HUPIullll des Amies de TEnfanceé&énisf e - menu isier GRAND CANAL - GENEVE

«-.. i. -.. : ¦ Cours .théoriques et pratiques pour nurses-gonvernantesttonnes .conditions, infirmières de puericulture. Stages tìans la Pouponnière
Jean Imboden , miemuiserie , à die l'Ecole, à la Maternité, dans différents hòpitaux, clini-

TO'urte magne. iivr__ 'F168 'e^ institutions d'enfants.
Maison de - lkT f pì'àce cherche Placement des élèves diplòme es tìans tous les pays aux

tout do suite ' " > : - meilleures conditions par te Secrétariat de l'Ecole. Com-
_ i v i '  ¦ mencement des cours : janvier , mai et septembre. On
r^DUI*Cllll prend aussi des volontaires. Pour tous renseignements,

,. . , - *?m..,_ „ s'adresser au Secrétariat do l'Eoote, 26 chemin de Gran-
4%bureau, sérieux et actif. Bon- ge-Canal Genève.7i_e occasion pour apprendre '
' tous les travaux du bureau. A- ,
tlresser offres écrites à la main ; 
avec copies de certificate, sous ^^VJ M. ÉL ¦chiffres Al. 7816 Si aux Annou- f *J3C£ V a_ * _ _ f  11 Al I l*Cces-Suisses S. A., Sion. ^* ^C*̂ 15 EvUlUlaS «9
" Je dioiche une honnète vo-
lontaire pour aider au ménage.
Argent de poche frs. 20.— par

"mois ' e! occasion d'apprendre lo
ffàircais. S'adr . à Mme F. Girar-
'Ret , C aire-Vue Trabandan , Lau-
sanne.

chez
WSOffiANN FRÈRES, SION

Fabri ifui ' de Meubles -:- Près ' j l'E glise pro testante
quo vous trouverez un joli choix cle

Rideaux . Tapis. Descartes de V.s , Linoléums , etc, etc, à *38
PRIX MODÉRÉS

Demandez notre noirn* 'i <-n ra_«i_ru e — itevis ura tuits
tSon vacher IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIIIIIIIIĤ

LES UILLES SUISSES fl UEUEV
cherche place tout do suite,
''adr. nu bureau du journal

ont en magasin plus deOn cherche
o» Ivv-eiwage un© vacho de mon-
tagne , lions soins assurés.
rVadreii*r em bureau dm l»n_ r-..><

_____ I I . I I I J I

1500 Pardessus • MIUHIIIH - «mes
BMK___sa__________l

poiur Messieurs et enfants
Soldés de fins de séries avec 20-30 o/o de rabais

'Tradì sei frères

aSma^^i 'ìMmWmMmWmMMssWsmaaAA

A louer
près cte la Banque Canto -
na'e jolie

Chambre meuDiae
ensoleillée et chauffée. S'a-
dress. aux Annoncos-Suis-
ses S. A., Sion.

lll lilllllllllllllll lllllllllllllllH.._ *""_"_ ~ l ' A vendreUn banc de marche
avec jolie toile imperméable , en
bloc avec marchandises. Pres-
sane Mme Endaco , rue de l'Ale
40, Lausanne.

plusieurs vaches. S adresser
chez Lucien Doit, Champlan
près Sion.

DEPOTS A TERME: 3, 4 et 5 ans
¦ ¦ n r , . à 5o/o

Prèts -sur billets, oomptes-co urants et sur hypothèques¦ - !¦¦ _ ¦

Méfiez-vous

Pour cause de départ à ven
dre

des Prix trop
bon marche

Vous en avez toujours pour vo-
tre argent.

Caisses-oorrespondantes à: Sterre, Sion, Vex, Nendaz,
Ardon, Chamoson, Riddes, Fully, Marti gny, Sembran-
cher, Orsières, Bagnes, Vern ayaz-Salvan, Gollonges, St-
Maurice, Monthey, Vouvry.\ VENDRE

lit Louis XV; 2 pl.neuf f. 150
lit Renaissance, 2 pi. 110

ni , 90
lit blanc, sommter mét. 70
Ut 1 place, sommier mét. 35
'¦ commode-lavabo * 55
loire 1 et 2 portes, à partir
fe 45-70
le ronde, carré© 15 a 25
rneaux pò Lager, cle 85 à 120
rneaux de chauffage
nmiers et matelas, crin
tegétal 70
m, crin animai 85
J. PAPILLOUD , VÉTROZ

ill'llllill llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllt
«BRES EN CAOUTCHOUC
L IMPRIMERIE GESSLER

%!lllll!lllllllllllll!lll!!!l!lllllllllllllllllllllllllllll

Un potaner à fl trous
S'adresser Maison Banque de

Werra, 3me étage à droite .

Boucherie Cheueline
mariethod - Ita

expédie viande désossée, ler
choix , sans os, à fr. 1,80 te
kg. Viande désossée pr. char-
cuterie fr. 1,30 le kg. Bouilli
à 0,90 le kg. Boyaux droits pr.
saucissons à 30 cts. le m.
Se recommande: Ls. Mariethod

Aftonnez-uoes au Journal et Feuille d'fluis du llaiais
E

*<2fe«fc> !j fili £11

comprimer

Les tabiettes Togal sont d'un effet sur et
rapide contre rhumatismes, goutte , sciati-
que, névra igies , maux de tète, refroidisse-
ments. Le Togal exerète l'acid© urique et
s'attaque à la racine mème du mal. Il est
efficace memo dans tes cas chroni ques !
Si tìes milliers de médecins ordonnont ce
remède, vous pouvez aussi l'acheter en
toute confianee . Ds. ttes. les pharm. Fr. 1,60.
_̂ J

La Boucherie
Chevaline

Rue du Rhòne 28 SION
vous expédie V2 pori payé, hà-
chage gratis sur demande, mar-
chandise en quantité et de tout
premier choix.

Viande désossée pour char-
cuteri e, le kg. fr. 1,50

Morceaux choisis pour salai-
sons le kg. fr. 2.—

Faites vos commandes tou-
jours d'avance.

Se recommande : A. Quennoz

CONCERT DU QUATUOR DE BERNE
Sous les .auspices de là Société des Amis

de l'Art, le Quatuor à oortìes tìe Berne don-
nera un concert le vendredi, 13 décembre,
à 20 heures 45, tìans la Grande salle de l'Ho-
tel de la Paix, à Sion.

Ces artistes remarquables,, que les Sédu-
nois ont eu le plaisir d'entendre en 1927, lors
de la fète des Musiciens,- interprè e ont de
très be.les ceuvres classiques de Beethoven,
Mozart et Schumann.

La location est ouverte au grand Bazar , où
l'on peut retenir des places numérotées et
se procurer te programme analytique.

FONDÀTION POUR LA VIEILLESSE

_ Suivant ce . quo nous apprenons, 70 vieil-
lards au moins auront désormais place 'dans
la grande et hospitalière maison do l'asile St-
Francois à Sion. :'

Ce sont des privilé giés. Combien d'autres
ne peuvent ni ne veulent y chercher abri.
Combien sont-Ls qui trainent encore une vie
miserate© dans l'abandpn et la parivreté d'un
taudis ou d'une ' masurè tìélabrée et qui mo-
naco mine ? Comment leuf porter secours?

La fondàtion suiss© « Pour la Vteilless© »
s'est donne pour.^tàche . de résoudre de diffi-
cile problème. Le siège óentràl de l'oeuvre
est à Zurich, mais elle est aussi organi-
sée en Valais où soli président est M. le cha-
noine Iraesch, son vice-président: M. Marc
Morand , de Martigny, son secrétaire: M; H.
de Preux ot lo caissier, M.' Pierre tìe Riedmat-
ten.

Chaque districi ou groupe tìe districi pos-
sedè encore un comité régional do trois mem-
bres, qui , à son tour, a désigné tìes rep ré-
sentants dans toutes tes oommunes.

Ainsi constitue©, la fontìation pour la vieil-
losse peut établir la liste ©xacte et complèto
de tous los vieillards nécessiteux. Elle se pro-
pose aussi et surtout de leur venir en aide,
soit en leur fournissant à' eux-mèmes ou aux
communes les moyens néoèssaires pour avoir
une placo dans un asile.

Dans le bui d'obtenir lès ressources indis-
pensables, Une collecte dori se faire chaque
année, du , 2Q novembre au 20 décembre,dans
toutes les localités du canton. Le 92o/o de
l'argent de la collecte reste 'daris le . canyon
memo et . lo 8% seulement est rorriìs à la cais-
ŝ  centrate. Cotto caisse centrale, alimentée
par ce 8% et par des dons particuliers, a
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A l'occasion des Fétes 1 . '

I GrandL rabais sur les bas

fil' et

3.75
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* prix saris concurrence
Behiborg ' Ire qualité
Bemberg 2me qualité

Bas
Bas
Bas
Bas
Bas
Bas
Bas
Bas

soie, Ire qualité '(indéchirable
soie 2me qualité
et soie Ire qualité
cachemire Ire qualité

fil -et
ìaine
laine
fri éoosse Ire qualité
enfant laine et laine soie Ire quai

Amsi quo sur Gilets, Pullover, sous-vètements, ' panta-
lons'," directoire, oombinaisonsjupons de ' laine et lain© et
so'
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Crèpe de Chine
.1 en toutes teintes à 7.90 1© m. toute Ire qualité

Magasim de Modes

l

Renonqez aux déton ateurs dangereux!
employez pour tous vos travaux de sautage

quo de la

5.—
4,50
3.50
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WU THRICH, modiste 1
A venue de la Gare
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S l'ErilllEB
des

Soc 'étés de Secours Mutuels fédérées du Vala's

a Saxon
Réserves : frs. - 370,274

Dépòts sur carnets rimi
, ' " - TAUX '4 ,25o/o

(avec garanties spéciales oontròlées par l'Etat)

amais les pieds froids el mouillés
Portez les chaussures à semelles crèp e

S U M AT R A
autre ressemelage. Procède special (esclusi- B r D C M C D I C  D A T T C C C D I C  T E A  D A A M
vite). Le crèpe s adapté sur n importe quelle M tIl£lH Ll l l  L-f M 1 1 ò ÒI ÌX ! L - t LA-f lUUI_
chaussure. I m

PRIX: semelles doubles ©t talon pour damos B 1 
AVENUE DE LA GARE 

|8 fr. hommes 10 fr. Réparations de Snow- S |gj Grand choix de bonbons «
Boots. Teintures pour chaussures défraichtes H — Chocolats fins 

m
de toutes co'uleurs. I ______ n- • _._ ai

AVENUE DE LA GARE g
Grand choix tìe bonbons im_

Chocolats fins ||
Biscuits H

Se recommande : A. REBORD M
m

cordonnerie moRflìiD Sion | | ..„ ,„,„.., A . REBORD m
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ìmperméables, et garanties , doublé usage d'un

déjà verse plus de 17.000 fr. en oes dernières 1
années aux viei.lards du Valais. Eli© so prò - I
pose de faire beauooup mieux encore, gràce |
au subside important (500.000 fr.) de la Con- |
fédération. |

Mais ri faut, pour cela, que te comité can- \
tonai organisé bien la collecte dans loutes !
les . oommunes, car le subside alloué dori è- j
tre repar ti de la manière suivante:

1/3 en proportio n du chiffre de la popula- .
tion suisse do chaque canton; , J1/3 en proportion du nombre des vieillards
suisses de chaque canton;

1/3 enfin &e.on tes résultats des oolloctes
et suivant tes prestations tìes oommunes et
du canton.

Cotte oeuvre, on le voit, est éminemment
utile et mérite qu'on s'applique à la faire
connaitre et à lui procurer des ressources.
Prière de faire bon accueil aux personnes
chargées tìe la collecte annuelle. P.L V.

Distillerie Valaisanne S. A. SION

Ollld s"" Cognac aux oeufs
IIBI n sa Grar_ rte Liqueur jaune

Pp UIVU ou verte

^ÉTRANGER
Mme HANAU PAIE D'AUDACE

Mine Hanau, de la „Gaz©tte du Frane" a
depose entro tes mains du juge d'instruc-
tion une note de oomp tabiùté destinée à rec-
tifier .le rapport d'expertise. Dans ce docu-
ment . de 75 pages, Mme Hanau affirme que
tes experts avaient base teurs conclusions
sur un déficit tìe plus de 49 millions tìe
francs, alors que par suite tìu redressement
établi par ses soins, le prétendu déficit se
transformerait en un excédent do plus do
21 millions dont te chiffre , déclare-t-ello se-
ra oonsidérabiement augmente après la re-
vision 'Oomp.ète des comptes. Mm© Hanau ter-
mine par une formule do gratitude pour tes
3000 créanciers qui so préparent à déposer
en sa faveur uno domande do mise en abor-
to. Leur oonfian ce. oonclut-olle rend encore
p.us ìmpéneux los devoirs qu'elle a assumo
vis à vis d'eux. . •¦• . - , .
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POUDRE I>E MLI.W.E
fabrique© dans la poudrerie d'Aubonne .

En veni© au. prix do Fr. 2,80 te kg. dans les débite
do poudre patentés, désignés ci-bas:
Stein : Pfefferlé Leon, fers,
Sierre* Rey Adol phe, négocian t,
Loiuèche : Laurent Possa, fers.

Intendane * féd. des p oiu dre s, Aui boriine.

2.95
4.15
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Magafio/: Avenupia Gare , Sion
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L'AFFAIRE DU MARQUIS DE
CHAMPAUBERT

On se rappelle l'affaire qui fit grand brui t
il y a quelque temps, clu pseudo-marquis do
Champaubert, lequel, tìans un but de recla-
me, se fit enterrer vivant dans un bois près
de _ Versailles et mourut étouffé. Les deux
individu s oomp.ioes do cette mise en scène
ont compara mercredi en oorrectionnelle.

L'un a été condamné à 3 mois de prison,
pour homicide par imprudenco, l'autre à 100
francs d'amende, pour outrages à la magis-
trature.

CEUX QUE LA TCHEKA VISAIT
M. Besedowsky, l'ancien secrétaire de l'a-

bassatìe soviéti que à Paris, condamné à mort
par contumace, pour avoir renié ses opinions
bolchévistes, ost on train d'écrire ses mé-
moires, dont une partie a déjà para dans
un journal russe de Paris.

Dans ces mémoires, qui s'avèrent sensa-
tionnels, M. Besedowsk y raconté notamment
comment en 1923, quand le maréchal Foch al-
la à Varsovie, les bolchévistes déci dèrent de
faire sauter l'état-major polonais au moment
où Foch s'y trouverait. Au dernier moment,
l'attentat fut tìécommandé, mais l'umbassade
soviéti que à Varsovie regorgeait tìe bombes
et l'on eut toutes les difficultés à les éva-
cuer.

Peu après, on decida, à Moscou, l'assassi-
nai de Pilsudski, puis au dernier moment, on
y renonga, mais tes agents tchékistes étaient
brùlés » par la police polonaise et on dut tes
remplacer rapidement.

„LA FEMME D'AUIOURD'HUI
Le journal „La Femme d'Aujourd'hui" , Iqui

à la suite do circonstances malhoureuses, a
dù suspendre sa publicatio n en juille t denriei
va, noris dit-on, reparaìtre vers la mi-decem.
brè. Co sont les editions Thiébaud-Gobat, à
Lausanne, qui en assument la parution.



Guido Nichini
Sio n
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Décembre 'I Voulez-vous faire un joli cadeau ?
1SIZ9 m È m |p|m2 HBSlOP " Lausanne " ululi

GWCIJIE
¦____BI(^ _̂___

_ _ _ _ _ _

SUPERBE COLLECTION EN MONTRES GLYCINE
ET AUTRES MARQUES

BUOUTERIE-ORFEVRERIE

Alex. RICHARD, Sion
Argenterie « J e t z I e r »
VISITEZ MES VITRINES 

aàtm •¦ BtttéiSUH BA__B_ H___n.______B

Boulangerie - Pàtisserie - Confisene
Joseph IMSAND, Sion

Téléphone 394 Rue du TShòne
Spécialités tìe croissants et petits pains

GATEAUX EN TOUS GENRES
Tourtes , Moka, % Millefeuiile, Biscuits, Vol-au-vent

Zw 'ebacks recommiandés
Chaqiua j ouir pàt'sseries fraìches et var.ée s

Magasin ouvert toute l'anné© les dimanches et jours fériés
Expédition par poste — Service à domicile .

L aspirateur

NOS QUALITÉS NOS NOUVEAUX PR X

CRESCENTINO Frères

brand-Pont A.U
POUR LES FÉTES VOUS TROUVEREZ: ******

Foie gras et perdreaux en gelò" Pfili D IVI ETVolaille el lapins de Bresse lì UH Hill tiOeufs, Beurre, charcuterie fine UWWIII i lLI
SPÉCIALITÉ D'ESCARGOTS DE LA MAISON SÌO.TÌExcellent vin blanc et rouge à l'emporter
Pois, haricots, carottes, opinante, celeri, cardons, endives,

cèpes, chantorelles et cassoulet en boìtes
ainsi que les grands vins de Bourgogne de la Maison Cham-

py, à tìes prix très avan tageux avec assortiment

BOUCHERIE-CHARCUTERIE

J. iaciinang-llaronier
Grand-Pont SION —- Téléph. 43

Toujours:
VIANDE ET CHARCUTERIE DE ler CHOIX

GROS — DÉTAIL Service à domic le

Horlogerie=Bijouterie
mmm» 

 ̂

Aehetez avantage'usement vos cadaaiux de fin d'année chez

A. Boillat, Sion
RUE DU RHONE 

Papeterie- J&&
Librairie (/
à- .

Pierre Pfefferlé
S I O N

Papeteries fines et ordinaires
Maroquinerie

Grand choix de sacs de d.amos
Porte-pfumes à réservo 'r

en tous genres

AnareTcrrettaz
JARDINIER

Av. Pratifori - SION - Téléph. 475

PLANTES D'APPARTEMENT
Beau choix de PLANTES VERTES

et PLANTES FLEUR IES
Cyolamens - P rime vére s - Sai a nu tu

— Prix modérés —
Se recommand©. ,

POUR VOS CADEAUX DE NOEL
-.adn-ssc-z-vous en toute confanee iau

ìlagasiii
fiFiie-Prassifii

vous y trouverez un joli choix de
SACOCHES pour dames et enfants,
des PARAPLUIES en tous genres,

Bel assortiment MOUCHOIRS die poche
— L-noerie fine de ©otufóur —

•̂ ^SnUepréseatint :

j^4 Salon du Cycle
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GRAND CHOIX DE CONSERVES FINES
ASSORTIMENT COMPLET DE FROMAGES ET SALAISONS

mF GRANDE ROTISSERIE DE CAFÉ "»

Mme Thibaudel. — Aujourd'hui , Marie , tout te monde sur lo pont! Grand nettoyage !
Marie. — Bten, madame!
Mme Thibaudel. — Il ne s'agit pas de dire: «Bten, madame» ot puis de vous tromper

comm© la dernière fois où vious avez passe l'encaustiqi© sur les vitres et le blanc de
Troyes sur le parquet...

Marte. — Je ne savais pas, madame. J'arrivais.
Mme Thibaudel. — C'est juste. Vous débarquiez de Bretagne par le dernier train

de pafates et l'hygiène pour vous n'était qu 'un mot vide de sens. Maintenant, passez-
moi te baiai .

Thibaudel (ironi que). — Parfait! Gomme sous Louis XI!
Mm© Thibaudel. — Quoi? Qu'est-c© qu 'il a fai t, Louis XI?
Thibaudel. — Je dis : Louis XI, oomme jo dirais Ponoe-Priate l Un baiai ! En 1926! Je

m'étonn© que tu ne t'éclaires pas à la chandelle....
Mme Thibaudel. — Ah! Bon ! Jo n'y étais pas. J© ne voyais pas où tu voulais en ve-

nir avec ton Louis XI! Ta manie do moderne te reprend? .Balayez, ma fille .
Thibaudel. — Mais tu ne comprends donc pas....

^ Mme Thibaudel. -*- Pardon ! Il no se passe pas de jour quo tu no dissimules au creux
de tes poches un nouvel appareil oonstituant, d'après toi, un progrès.

Thibaudel . — Le progrès n'est fait que tìe tàtonnements.... \
Mme Thibaudel. — Tàtonne, mon ami, mais laisse-nous faire notre nettoyage.
Thibaudel. — C'est-à-dire qu'à grands coups tìe oet instrument perirne qu'on appello

un baiai, vous allez chasser la poussière do la chambre dans te salon, puis dn salon, dans
la chambre? Alors qu'il existe tìes aspirateurs, où tout est recueilli tìans une boìte !
Ce parti-pris est inoui ! Pas moyen de discuter! Autant vaudrait apprendre le brid ge à
une hirondelle !

Mm© Thibaudel. — Je reste fidèle au vieux baia i de nos grand-mères !
Thibaudel. — Mais, tète de bois, je te l'offre , ton aspirateur! Je te l' apporto! En

cinq minutes, tu saurais te faire fonctionné ri Et c'est toujours une centaine de milliards
de microbes qui no t'entreront pas dans" le trou du nez !

Mm© Thibaudel (impressionnée). — Cent milliards?
Thibaudel. — An moins ! Et de la pouillerio de microbes, tout co qu'il y a de virulent

et de contagieuxl Les analyses sont là pour le prouver... Bamasse la poussière do mon
bureau, fais-Ia analyser et tu te demanderas comment nous n 'avons pas enoore le choléra

Mme Thibaudel. — Essayons ! Si tu vetìais à mourir de ca, je no veux rien avoir
à me rep rocher. Marie, remettez la poussièr e dans te bureau de Monsieur, où vous l'a
vez prise. C'osi pour uno ©xpérienoe.

Thibaudel. — Voici l'appareil . Ici tout à sa raison d'ètre. Voici te Irne pour le par-
quet, voici ponr les cheveux, voici pour le derrière ctes tableaux, voici pour les miettes
Ce bonbon commande tout. Je m'en vais. J© ne veux pas troubter ce début!

Spécialités: Mélanges fns
Camparez:

Thibaudel (entrant). — Ah! Ahi Les manies de Thibaudel vont tout tìe mèra© plus
vite quo I© baiai tìes grand-mères ! 11 h. ette ménage est fini! Quel bon air on respiro ici !

Mme Thibaudel (avec des éclairs dans les yeux). — Ah! Oui? Quel air pur on res-
pire? Et tu as vraiment besoin de respirer de l'air pur ?

Thibaudel (qui n'a pas la conscience plus tranquille, en somme, quo tous los ma-
ris du monde). — Evidemment... l' air pur , c'est... c'est los poumons... C'osi très agréable .

Mme Thibaudel. — Et Montmartre, est-ce que c'osi très agréable?
Thibaudel. — Mais
Mm© Thibaudel. — Il n 'y a pas de mais! Ah! tu as voulu mi aspirateur? Tiens, re-

garde ! Lis ! Lis donc! C'est l'analyse de'*la poussière de ton bureau, dans te coin où tu
pends ta veste ! (Elle lit comme on lit un ré quisitoire avec tes commentaires que la si-
tuation comporto) : Analyse tìe l'échantilkm 4628... C'est toi le 4628... La poussière est
celte d'un dancing... c'est là qu© tu vas le soir.. . Nombreux petite cheveux blonds tìe
deux dames différentes... Et je suis brune... et la bonne aussi!.... Biins cte duve t
provenant d'un oreiJ ler... Voil tout co que tu avais sur tes vètements, hypocrite ! Ah
bu fais la noce à Montmartre ? Ahi Monsieur fai t sauter tes oreillers? Eh bien j 'en
forai autant. Et qu'est-c© q'ue je vais te rapportar oomme poussièrelll!

AT TENTION !
Pour tes Fètes, vous trouverez

GRAND CHOIX
DE BAGUETTES D'ENCADREMENT

I Cadres ovale s et photograph' qiues

RELIURES ET DORURES
en toius genres

mr Carlo nuages s'mple et luxs ^_
Se recommande:

Jos. SUTER-SAVIOZ
Rue de Conthey SION

A l'occasion de noel et nouuei An
toujours

les meilleures volailles
de Bresse et d'Italie

Spéc 'alriés de charcutene fine
Se reoommande:

I
L jy_ spécialité d'articles pour cadeaun
y&É m Grand-Pont près Grande Fonta'ne
iii Coutellerie, Orfèvrerie, Services et cou-

JYP|I1 verte inoxy dables et argentés, Articles
W TOJjl fantaisie. Ecrins garnis tous genres,
/l j A_\ Manucures, eie , etc.

f|[Ea mV Pendant le mo :s de décembre

im 10°|0 de rabais
^H U. LEYflT, SION
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BISCUITS
BONBONS
CHOCOLATS

. iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii

Pare Avicole
SION

Deslarzes & Vernay
Rue de Conthey Rue de Lausanne
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THÉS

FRUITS SECS
MANDARINES

ORANGES

Décembre
1929
"k

Boulang:erie= Pàtisserie
A. Bissbort

Grand-Pont — SION — Téléphone 3l5

mf POUR NOEL ET NOUVEL-AN "̂
SPÉCIALITÉS EN TOUS GENLRfflfc

GÀTEAU — TORCHES^ B |
VOL-AU-VENT m\W

Chaqiu e jour: Pàt' ssene fraichs et var.ée
Expédition par poste — Service à domicile
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I.  DÉCÀILLET - Denrées coloniales
Grand-Pont SION Téléphone 44

Successeur d'Etienne Excpiis
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tìnriti lissiir « Sin.
Rue de Conthey Téléphone 85

Toujours :
BCEUF — VEAU — MOUTON — PORC

de toiut premer choix
Service à domicile — Expédition par retour du courrier
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Pendant les Fètes de Noél
1 BEAU ET RIHCE CHOIX

DE BISCUITS — CHOCOLATS FINS ET FONDANTS
EN TOUS GENRES

ORANGES — MANDARINES — NOIX — NOISETTES
AMANDES — FIGUES — DATTES — RAISINS SECS

Spèc'ahté de caf é — Grande ba'ssie de prix

J. JOST, Épicerie, SION
Grand-Pont Télé'phone No. 2

Pendant les Fètes de lei el nouuel-flo
vous trouve rez chez . ,

Alex. ELSIG, Pére
BOULANGERIE

BATONNETS DE ler CHOIX

TORCHES AU BEURRE — CROISSANTS FEUILLETÉS

Grand choix de
PARAPLUIES
pour DAMES,
MESSIEURS,
ENFANTS

flu Tom Poucc
J. Delgrande, Sion 1

-:- Rue du Rhòne -:-
Cois Cravates

CasqluidtteiS
Chape aux

à des prix très
avantagaux
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